
NOUNE – Enfant de la préhistoire (texte 1) 

 

Il y a très longtemps, la terre n’était peuplée que d’animaux … 

Un jour, l’un d’eux se dressa sur ses pattes arrières et se mit à 

marcher … Les premiers hommes firent leur apparition … Ils 

habitaient l’entrée des cavernes et se nourrissaient de viande 

crue qu’ils réussissaient à dérober à certains animaux. 

Peu à peu, ils devinrent plus adroits de leurs mains et constatèrent qu’en cassant 

des galets, ils obtenaient des éclats aux arêtes coupantes. Ils trouvèrent cela 

pratique pour découper la viande ainsi que pour gratter et tailler les peaux dont ils 

s’habillaient. Ils commencèrent alors à travailler la pierre pour fabriquer des outils et 

des armes. 

Ainsi vécurent ces hommes pendant des centaines de milliers d’années… Ils 

découvrirent le feu qui réchauffait, qui éclairait qui protégeait des bêtes sauvages, 

qui rôtissait la viande et faisait bouillir l’eau. Ils apprirent à le conserver puis à le 

faire.  

Des milliers et des milliers d’années passèrent encore, les 

hommes faisaient de nouvelles trouvailles qui leur rendaient la 

vie moins difficile. Leur aspect changeait aussi ; il devint celui qui 

est le nôtre aujourd’hui. 

Il y a dix-sept mille ans, des hommes et des femmes avaient 

établi leur campement sous l’avancée d’une grande falaise qui dominait une belle 

vallée où serpentait une paisible rivière. 

Leurs tentes étaient faites de peaux de renne et ressemblaient à celles qu’utilisèrent 

beaucoup plus tard les indiens d’Amérique. 

Pah était le chef de ces hommes. Son fils, Noune avait une 

grande sœur, Malina, qui aidait leur mère Mah aux tâches 

domestiques. Noune était le plus curieux de tous les petits 

garçons du camp. Il ne se passait pas un instant sans qu’il 

ne pose une question : 

« Pourquoi fais-tu ça ? Qu’est-ce que c’est ? A quoi ça sert ? » 

Noune aimait regarder sa sœur allumer le feu. Elle faisait un petit tas de mousse 

sèche dans lequel elle enfouissait un morceau de bois tendre. Elle posait sur celui-ci 

la pointe d’un bâton de bois dur qu’elle faisait tourner très vite entre ses mains. 

Aussitôt un filet de fumée apparaissait. Alors Noune soufflait dessus et le tout 

s’enflammait. 


